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2ème tour

28 juin

ÉLECTIONS MUNICIPALES
Le 2nd tour est annoncé
La date du second tour des municipales a été dévoilée, le 
scrutin aura donc lieu le dimanche 28 juin 2020. L'organi-
sation de ce second tour se fera avec les dispositions de 
sécurité sanitaire les plus strictes, avec port du masque 
obligatoire pour les électeurs et pour les assesseurs, avec 
respects des règles barrières (distanciation des isoloirs, 
sens unique de circulation évitant tout croisement d'élec-
teurs.)

MAISONS FLEURIES 
Participez au concours !
Comme chaque année, avec 
l’organisation du concours des 
maisons fleuries, la Ville récom-
pense les initiatives privées de fleu-
rissement qui contribuent à renforcer 
la qualité du cadre de vie de notre ville.Que 
vous ayez un jardin, un jardinet, une façade, un 
balcon, profitez de cette opportunité pour voir 
votre travail récompensé. La seule obligation est 
de s'inscrire avant le 26 juin 2020, à l'aide du 
bulletin d'inscription en ligne ou à retirer à l'ac-
cueil de la mairie. Renseignements : 02 47 96 12 50

DES VOISINS
solidaires !
La Fête des Voisins  
« classique » est reportée au 

vendredi 18 septembre 2020. 
Cette année, elle sera renom-

mée "Fête des Voisins Solidaires"  
pour célébrer le magnifique élan de généro-
sité et de solidarité suscité par la crise.

MARCHÉ

Des mesures  
sanitaires  

toujours en 
vigueur 

En ce début de 
déconfinement, 

dans l’enceinte du 
marché, les mesures 

sanitaires doivent 
être respectées et 

les gestes barrières 
doivent continuer de 

s’appliquer. Res-
pect primordial pour 
maintenir l’ouverture 

du marché, qui en 
cas de manquement, 
pourrait se voir fermé 

par la Préfecture.

http://www.langeais.fr
http://www.langeais.fr


Au-delà du pont suspendu,  

le temps suspend son vol… 

Pour toujours gravée dans notre mémoire,  

une éternité de cinquante-cinq jours.  

Longs comme une nuit d’insomnie,  

cinquante-cinq jours d’un dimanche qui n’en finit pas. 

Langeais au temps du confinement,  

sous un soleil insolent,  

ce fut une ville à l’arrêt,  

sans même un chat dans les rues. 

Mais derrière la fenêtre… 

L’Histoire retiendra que le Covid-19  

aura à jamais millésimé l’année 20.
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L’Éditorial

Pendant cette période de confinement, 
qui je le sais pour l’avoir vécue avec vous, a 
été très difficile, la municipalité a toujours été 
présente pour vous accompagner au mieux 
dans cette épreuve individuelle et collective.

En tant que maire, j'ai assumé les 
responsabilités qui sont les miennes. 

Outre la permanence téléphonique et 
la présence quotidienne que j’ai tenues à 
effectuer moi-même, j’ai orienté prioritairement 
l’action municipale dans le domaine de la 
protection sanitaire, notamment envers nos 
seniors qui sont les plus fragiles.

À l’EHPAD, la ville a fourni, avant fin mars, 
des masques et du gel hydroalcoolique qui se 
faisait rare à l'époque.

J’ai voulu également assurer le suivi de 
nos aînés, en maintenant la distribution à 
domicile des repas et en créant, avec la police 
municipale, un service de courses à domicile 
qui se poursuivra jusqu’à mi-juillet au moins.

J’ai en outre acheté pour toute la 
population langeaisienne, des masques de 
qualité et répondant aux meilleures normes, 
qui ont été distribués par mes adjoints et moi-
même, dès le 7 mai.

Sur le plan économique, j’ai œuvré avec 
Christophe Baudrier mon premier adjoint pour 
que le marché dominical puisse se tenir dans 
les meilleures conditions de sécurité.

Afin d'aider les commerçants, ils seront 
exonérés des droits de terrasse et je leur 
proposerai un élargissement de leur périmètre 
dès que leur activité reprendra.

Sur le plan scolaire, en relation avec 
l’Education nationale, les enseignants, les 
familles et le Centre Social de la Douve, nous 
avons réouvert, l’école considérant, que 
cela était bénéfique pour nos enfants. Les 
protocoles sanitaires stricts y sont appliqués 
pour la sécurité de tous : enfants, enseignants, 
animateurs et personnel communal.

Vous le savez, je n’aime pas les grands 
discours, mais j’aime agir concrètement, au 
quotidien, pour notre ville et chacun de ses 
habitants.

Vous pouvez compter sur moi dans les 
jours heureux comme dans les plus difficiles.

Fidèlement.

Pierre Alain Roiron 
Maire de Langeais
Conseiller régional du Centre Val de Loire

 				  

Chères Langeaisiennes,
Chers Langeaisiens,
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Branle-bas de combat, au lendemain de la martiale allocution, dans 
une rhétorique militaire, du président de la République, le 16 mars 
2020. Quelques heures allaient suffire pour mettre sous cloche la 
France et donc l’une de ses plus emblématiques cités royales. 

Plus le moindre courtisan pour un soleil aussi rayonnant que 
Charles VIII le jour de ses noces à Langeais, le 8 décembre 1491.  

Le plus célèbre pont-levis du Val de Loire s’est replié, une 
affiche annonçant qu’ « en raison de la situation sanitaire liée 

au Covid-19, le château est fermé jusqu’à nouvel 
ordre ». Idem pour le cinéma et les autres 

salles de spectacles et d’expositions. 

Et plus le moindre comptoir pour trinquer 
dès le 14 mars à minuit.

[Le 16 mars 2020, 20h02 : « L’ennemi est là, invisible… »]

Même plus d’école et quasi plus de 
trains. En route pour deux mois de sur-
place et un retour sur soi-même. 

L’hôtel de ville fermé au public, la vie 
municipale n’en a pas moins continué 
en pointillés, les soixante-dix salariés 
(hors élus) de la mairie s’étant répartis 
dans plusieurs créneaux : télétravail 
pour certains, travail présentiel partiel 
pour d’autres, le matin ou l’après-midi. 
Les services indispensables (état civil, 
nettoyage, police…) auront ainsi été 
assurés dès la première phase, lourde, 
du confinement. 

En matière d’action sociale, le CCAS aura 
maintenu le contact avec les personnes 
fragilisées, notamment par le portage 
de repas. Aussi, Monsieur le Maire a 
fait appel aux policiers municipaux pour 
des livraisons de courses à domicile 
empreintes de solidarité. Hormis le 
premier dimanche de confinement, le 
marché a de même été sauvegardé, 
tout comme la collecte des ordures 
ménagères. 

Même mission de service public pour 
La Poste, qui a continué à desservir 
ville, villages et écarts, les agents s’étant 
évidemment distanciés. Avec ou sans 
masque !

[Denis Policarpo, policier municipal]

[Aline Paul, factrice]

« Nous sommes en guerre… ». 

MOBILISATION
 générale On ferme ! 
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Masque, justement ! 
Obligatoire.

L’un des mots vedettes du champ lexical 
de ce confinement, autre mot star tiré des 
oubliettes du Larousse. 

Un masque de protection en polyamide que 
la municipalité a offert à ses administrés du 
7 au 14 mai, tant en mairie qu’à la Douve, 
IN’OX et J-H Anglade, et jusqu’aux salles des 
fêtes des Essards et de la Rouchouze. 

Pas moins de 4000 lots de deux, auxquels s’en 
sont ajoutés 400 pour les enfants. Fabriqué 
en Italie et distribué par la société Lytess de 
Fondettes, ce masque blanc lavable, « à haut 
pouvoir absorbant », est ainsi devenu pour le 
Langeaisien un accessoire essentiel. 

VIE MUNICIPALE › 08

Après le « port du casque 
obligatoire», voilà que 
s’impose donc un 
« port du masque 
obligatoire ». De la 
mairie aux écoles 

notamment. 

Lesquelles écoles ont 
partiellement rouvert le 

14 mai. Des 13 classes de primaire, soit 310 
élèves, seules celles du CP et du CM2 ont ainsi 
été ouvertes, avec une moyenne de 80 élèves 
par semaine. Des 7 classes de maternelles, 
soit 160 enfants, seule la grande section a été 
rouverte, avec une moyenne de 30 élèves en 
cette première  semaine d’un déconfinement à 
haut risque.

   [4400 lots de deux masques distribués… en prenant la file d’attente]

[Gestes barrières à l'école]
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Franck Clément, directeur de l’é
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Progrès rime avec Langeais.  
En l’ère du portable roi, la cité châtelaine a opté pour une 
information citoyenne par SMS (Short Message Service) 
et VMS (Voice Message Service), en s’appuyant sur la 
société Néocom Multimédia. P.M.E innovante, fondée 
en 1986 et cotée à la Bourse de Paris depuis 1999, cet 
opérateur télécom est l’un des dix en France à détenir 
une infrastructure technique en propre et à posséder ses 
propres ressources en numérotations.

L’objectif pour l'adjointe à la communication, Hédia 
Ghanay, est en l’occurrence d'assurer la délivrance de 
SMS municipaux, tant pour des évènements graves 
(climatique, sanitaire, incendie, attentat…) que pour des 
événements courants de la vie communale (fermeture de 
voiries, transport scolaire…) et des événements culturels.

Cet accès sécurisé au service Alerte Événement se fait 
donc en ligne, depuis un téléphone portable, une tablette 
ou un ordinateur, à partir d’un identifiant et d’un mot de 
passe personnalisé.

En quelques clics, la municipalité peut ainsi apporter 
une information « fraîche du jour » ou entreprendre 
une campagne thématique. A ces messages textuels,  
pourront bientôt s’en ajouter des vocaux. Délivrée par la 
plateforme sous 4 minutes maximum et au prix le plus bas 
du marché, cette communication on ne peut plus réactive 
est appelée à se développer. Encore faut-il qu’aux 220 
administrés déjà inscrits, s’en ajoutent des centaines 
d’autres, sans bourse délier, un formulaire d’inscriptions 
étant accessible sur le site internet de la commune. Deux 
moyens pour vous inscrire : en notant votre numéro de 
téléphone portable sur le formulaire ou par téléphone au 
02 55 56 31 31.
https://www.alerte-evenement.fr/MairiedeLANGEAIS-
alerte/inscription

Alerte Événement
La Mairie 

vous textote ...
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Cet ennemi-là était 
bien visible... Le 13 
avril, en pleine période 
de confinement, alors 
que Monsieur la Maire 
sortait du CCAS (Centre 
Communal d'Action 
Sociale) de Langeais, 
où il venait de récupérer 
un colis alimentaire 
d'urgence (pour ravitailler 
une personne qui n'avait 
pas touché son RSA), 

un citoyen langeaisien a 
pris l'édile à partie en le 
bousculant et l'insultant.

Plainte a été déposée pour 
« menaces de crime et 
délit » et « outrage à une 
personne dépositaire de 
l'autorité publique ». Bien 
connu des services de 
police municipale et de 
gendarmerie, l'individu a 
été jugé en comparution 

immédiate et condamné 
en première instance à 
une peine de six mois 
d'emprisonnement avec 
sursis. Ministre de la 
cohésion des territoires 
et des Relations avec les 
collectivités territoriales, 
Jacqueline Gouraud s'est 
émue téléphoniquement 
avec Pierre-Alain Roiron 
de cette agression 
traumatisante.

Le maire agressé



À vos masques, prêts, sortez ! 

Après cinquante-cinq jours d’ombre, revoilà de la 

lumière… et un nouvelle mode inhérente au 

déconfinement. Celle de porter un masque 

barrière recouvrant le nez et la bouche. 

Une « Corona fashion » qui, en sacrifiant la moitié de 

notre visage, ne nous laisse guère que les yeux et le front 

pour modes d’expression. Et pour se reconnaître  et, dès 

lors, faire preuve de sagacité. D’ailleurs, les reconnaissez-vous, 

ces quatorze Langeaisiens masqués, leur seul point commun étant 

d’être « une tête connue » ? 

Et pour faire tomber le masque, reportez-vous en bas de la 

page en face. Si vous avez tout bon, vous voilà apte à une 

carrière de physionomiste.

PORTRAITS › 12

1 Nathalie Meignan, Coiffeuse - 2 Pauline Ricarte, Taxi 
ambulancière -  3 Hervé Lussault, Chef cuisinier  
4 Thierry Jollet, Dessinateur de bandes dessinées
5 Eugenia De Lima, Boulangère -6 Isabelle Benon, Gestionnaire 
de clientèle bancaire - 7 Francisco Reisinho, Directeur de magasin de 
bricolage - 8 Miguel Lacquement, Gendarme - 9 Justine Rétif, Serveuse  
10 Alice Scalogna, Epicière - 11 Pascal Bouvier, Restaurateur  - 12 Karine 
Huard, Boulangère - 13 Bruno Cavenaille, Vétérinaire -14 James Richard, 
Caviste

1

HAUT LES MASQUES !
Les reconnaissez-vous ?
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Bas les masques ! 



En ce printemps  
« covidé », 
Langeais semble 
en tout cas avoir 
été relativement 
épargné par le 
virus, le Dr André 
n’ayant compté 
que trois patients testés 
positifs. Le Dr Amiand, lui, en 
a déploré quatre, l’un d’eux, un 
enseignant septuagénaire, ayant… 
a priori été le seul Langeaisien 
à succomber. « J’ai moi-même 
contracté la maladie dès le 18 

mars, mais je ne 
me suis rendu à 
l’hôpital que pour le 
prélèvement. Deux 
semaines et demie 
plus tard et trois 
kilos en moins, mais 
guéri, je reprenais 

mes consultations »,  
résume le médecin qui, depuis 

quasi trente ans, ausculte les 
Langeaisiens. Un praticien plutôt 
pessimiste  : « Comme avec le 
sida, il va falloir apprendre à vivre 
avec cette nouvelle maladie ». 

Ce virus n’a pas pris de gants 
pour mettre à genoux la planète 
Terre. Sauve qui peut et tous 
aux abris ! 

À Langeais comme ailleurs, les 
professionnels de santé auront 
donc été en première ligne pour 
répondre aux inquiétudes de ses 
4400 habitants, les sept médecins 
généralistes du cru ayant dû 
s’adapter à une conjoncture 
anxiogène qu’il n’avaient jamais 
connue. Aux consultations en 
cabinet et, devenues rares, à 
domicile, se sont substituées 
celles par mails et téléconsultation. 

Depuis le 
déconfinement,  
je constate des 

retards de prise en 
charge par peur  

de l’hôpital

« Ma patientèle, assez jeune, 
a bien suivi », souligne la Dr 
André, qui retiendra de cette 
période une notable baisse 
d’activité, les pathologies non 
Covid-19 ayant été mises entre 
parenthèses ou minimisées  :  
« Depuis le déconfinement, je 
constate des retards de prise en 
charge  par peur de l’hôpital : on 
doit corriger des fractures non 
plâtrées, des surinfections non 
traitées, des suivis cardiaques 
négligés… »

HOMMAGE /SANTE › 15

En première ligne 

”
“

Vade retro Covid-19  : c’est en tout cas le credo de l’EHPAD 
(Etablissement d’hébergement pour personnes âgées 
dépendantes), qui a relevé le défi du « no corona » intra muros, 
l’établissement tout nouveau-tout beau, confiné sur le plateau, étant devenu 
un camp retranché en cette période de haute contagiosité. « Nous avons 
limité au maximum les va-et-vient avec l’extérieur et institué dès le 18 mars 
un confinement en chambre et des sorties individuelles accompagnées 
dans le parc », explique Aude Belfis, la directrice de ce LangeOis (83 
résidents, 70 salariés) insistant sur la forte mobilisation de son personnel 
quant à « l’hygiène 
drastique », initiée en 
amont de la crise avec un 
médecin coordinateur 
et un cadre de santé. 
Haro sur les virus et 
bactéries  : la vigilance 
s’est révélée payante, 
tout en maintenant 
des échanges avec les 
familles, notamment par 
visio-conférences.

©
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[Elise André, médecin]

[Bruno Amiand, médecin]



Guère d’incidences par contre 
pour les infirmières libérales,  
Chantal Houzé n’ayant noté  
« que des prises de sang en plus ». 
Les six infirmières et douze aide-
soignantes du centre de soins 
ADMR (Aide à domicile en milieu 
rural) ont par contre été plus 
sollicitées, cette association de 

service (pour personnes âgées, 
dépendantes ou handicapées) 
proposant nombre de prestations. 
Quant aux taxis et ambulanciers…  
« Guère que des urgences ou 
des déplacements réguliers 
essentiels. Sans transport de 
personnes handicapées et de 
patients en kiné et orthopédie 
médicale, on n’a fait qu’un quart 
de notre chiffre d’affaires », 
assure Jérémie Gauteul, dont 
l’entreprise Ambulances de 
Langeais (15 salariés) aura 
particulièrement souffert.

En leur clinique vétérinaire, les  
Dr Renson et Cavenaile, eux, 
auront connu des hauts et des bas :  
« Au plus fort du confinement, on 
pouvait n’avoir qu’une dizaine de 
consultations par jour. En sortie 
de cette période, avec tous les 
vaccins à renouveler, on a dû 
monter à la cinquantaine. »

Ainsi fut vécu cet historique 
printemps du côté des 
soignants de Langeais, au sein 
d’un département peu affecté 
par la pandémie. Du 1er mars au 
10 mai, veille du déconfinement, 
108 personnes seront décédées 
du Covid-19, dont 66 en milieu 
hospitalier et 42 dans les EHPAD, 
229 patients étant sur la même 
période ressortis guéris du 
CHRU de Tours.

HOMMAGE /SANTE › 16

En première ligne aussi, les 
pharmaciens, ceux de Langeais 
ayant très vite gérer l’afflux. 
« Au début, c’était Verdun. On a 
réaménagé l’officine avec une 
seule entrée, une sortie et quatre 
comptoirs évitant tout croisement 
des clients », raconte Julien 
Le Bourg en sa Pharmacie du 
Château, Paul Guillemin, en sa 
pharmacie du centre-ville, ayant 
lui enrayé la panique des deux 
premiers jours avec un sens 
giratoire  : « Le téléphone n’a pas 
arrêté de sonner et on a livré jusqu’à 
vingt patients dans la journée. 

On a aussi eu un papy de 89 
ans qui venait quotidiennement  : 
c’était sa sortie. Le manque de 
masque a été criant  : en France, 
on a masqué un manque. Les 
400 qu’on a reçus le 6 mai sont 
partis en deux heures », résume le 
pharmacien, qui a aussi manqué 
de thermomètres à prix bas, « mais 
on a vendu pas mal de produits 
bio, genre extrait de cannabis 
pour gagner en sérénité, et 
surtout des tests de grossesse ».  
De nouveaux Langeaisiens pour 
Noël ? 

Le manque de masque  
a été criant :  

en France, on a masqué  
un manque.  

[Julien Le Bourg, pharmacien]

[Paul Guillemin, pharmacien]

[Chantal Houzé, infirmière][Jérémie Gauteul, ambulancier]
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Langeais ville morte.  En cette après-
midi d’une mi-mars pas vraiment 
carnavalesque, et pas même 
masquée  ! rien ne bouge dans la 
cité confinée, seules les sonores 
mimiques du De Funès télévisé du 
jour se devinant derrière les fenêtres. 
Passé midi et demi, les rues se sont 
vidées des risque-tout jouissant de 
leur heure légale de déconfinement. 
Jogging pour les uns, courses à 
pied pour les autres : les rues Thiers 
et Gambetta concentrent les rares 
arpenteurs de trottoirs autour des 
quelques commerces à file d’attente : 
la pharmacie, la boulangerie et la 
boucherie-charcuterie. 

En deuxième ligne 

[Midi pile… et faim ! Rue Gambetta, à la boulangerie et à la boucherie-charcuterie, 
on respectait la « distanciation sociale »]

« Durant ces deux mois, on n’a pas 
décroché, à travailler six jours et demi », 
résument Christèle et Hervé Mercier, 
dont le pâté de Pâques et l’agneau 
français ont encore fait recette. Juste 
en face,  il fallait aussi prendre la 
queue comme tout le monde pour 
son pain quotidien. Quotidien  ? 
façon de parler  : « Au début, les 
gens prenaient pour la semaine. On 
a perdu en pâtisserie, en viennoiserie 
et surtout en sandwicherie  », 
assure Jean-Claude Champion, le 
boulanger. « Mais on a vendu plus 
de farine et de levure, puisque les 
mamans ont recommencé à faire des 
gâteaux », précise Eugenia de Lima, 
la boulangère de la place Léon-Boyer.

« Durant ces deux mois,  
on n’a pas décroché,  

à travailler  
six jours et demi »,  

résument  
Christèle et Hervé Mercier.

   [Christèle et Hervé Mercier, bouchers-charcutiers]

   [Catherine Champion, boulangère]

COMMERCES › 19



Face au giratoire de la route de Tours, les épiceries 
Epi Service et Bom Dia sont aussi restées 
ouvertes. « Mais on n’a pas fait grand-chose, car 
avec la suppression des banquets, notre activité 
principale, le cochon de lait grillé, s’est effondrée », 
déplore Alice Scalogna, l’épicière portugaise.

Dans son épicerie bien de chez nous, rue Anne-
de-Bretagne, Didier l’Epicier, lui, n’a pas chômé : 
« En vingt ans, je n’avais jamais connu ça. Pas 
facile de se réapprovisionner, en farine, lait, 
œufs.... Je partais à Tours dès 5h du matin et 
il m’est arrivé de faire trois allers-retours dans la 
journée. J’ai aussi fait pas mal de livraisons et 
gagné des clients, qui faisaient de vraies courses. 
Ce n’était plus du dépannage, mais ce que j’ai 
gagné d’un côté, je l’ai perdu de l’autre : plus un 
seul touriste de la Loire à vélo et en canoë. »

Même constat face au château où, en sa belle 
boutique Art et Touraine gourmande, Chantal 
Bréchet a eu le temps de faire briller sa vitrine :  
« J’ai limité les dégâts en me mettant aux légumes 
et aux fraises, du tout frais cueilli à Rillé. » Le pont-
levis levé, les Errard, eux, ont préféré la vente à 
emporter et n’ouvrir leur gourmande Maison de 

Rabelais que les week-end et jours fériés, leur 
voisin des Agapes, le traiteur Julien Champion, 
étant, lui, resté ouvert tout en développant le  
« sur commande ».  Ses photos de plats, postés 
sur Facebook, ont certes ouvert l’appétit des 
internautes : ah ! ces cuisses de grenouilles aux 
légumes de printemps…

À deux pas de là, en son charmant Coin des 
Halles avec terrasse, Pascal Bouvier s’est 
aussi adapté à l’air du temps : « Depuis le 
déconfinement, je propose un menu à réchauffer 
(30 €). Le premier week-end, ça été la rupture 
de stock  : on en a passé 70 », se réjouit l’ex-
étoilé d’Amboise, « bistronomisé » à Langeais. 
Des mets au toque-niveau qui appellent des 
vins triés sur le palais, L’Ami James, le caviste 
à comptoir de la rue Charles VII s’étant lui aussi 
retranché sur la seule vente à emporter. 

Plus question non plus de servir le moindre verre 
chez Jean-Yves Bert, le bistrotier-buraliste du 
Royal s’étant cantonné à débiter de la nicotine, 
sept jours sur sept de 8h du matin à 8h du soir : 
« J’ai fait 25% de plus en tabac, mais 30% de 
moins en jeux. »

   [Didier Giot, épicier]   [Chantal Bréchet, épicière]

   [Julien Champion, traiteur]
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Loin du centre-ville, Langeais a aussi continué à 
vivre sur sa zone commerciale. L’épicerie bio Graines 
de Loire y a ainsi rempli les cabas des locavores  :  
« Viandes, fruits et légumes : avec le frais, on a bien 
travaillé, développé le drive et sûrement gagné des 
clients », se félicite Cécile Hérisson, dont les rayons 
comptent quelque 1200 références de produits 
naturels. Juste en face, Francisco Reisinho, le patron 
de Mr Bricolage, lui, n’a ouvert que le matin : « On a 
dû gérer les files d’attente, mais plutôt bien travaillé : 
avec le rayon peinture, on a même tourné à plein pot. »

 

Les files d’attente… Celles du Carrefour Market voisin, 
les 16 et 17 avril, resteront historiques  : « On a eu 
jusqu’à 2500 clients/jour : plus qu’en fin d’année ! Les 
clients sont devenus fous. Ils ont rempli les Caddie en 
se ruant sur la farine, les œufs, les pâtes, le sorbitol, le 
savon, le papier-toilette, le Sopalin et bien sûr le gel. 
Les 400 premiers masques qu’on a reçus en mai sont 
partis en trois quarts d’heure », raconte Anita Savignard, 
patronne de cette grande surface de 3 200 m2 et  
70 salariés. Un Carrefour qui, plus que jamais, aura 
justifié son nom en ces semaines de repli sur soi et du 
« on arrête tout ». Ou presque !
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   [Rachel Tribondeau, hôtesse de caisse]   [Cécile Hérisson, épicière]   [Jean-Yves Bert, cafetier buraliste]

« Les clients sont 
devenus fous.  

Ils ont rempli les 
Caddie en se ruant 

sur la farine, les œufs, 
les pâtes, le sorbitol, 
le savon, le papier-

toilette, le Sopalin et 
bien sûr le gel... »

COMMERCES › 22



Groupe  Avec vous, réussir Langeais

Groupe  Langeais, bien plus encore

› Notre pays vient de traverser 
une crise sanitaire sans précédent. 
L'épidémie du Coronavirus nous 
a contraints à un confinement de 8 
semaines.

› Ce confinement a été difficile pour 
chacun d'entre nous, particuliers ou 
professionnels puisqu'il a remis en 
cause nos habitudes de vie. Néces-
sairement, nous devons avoir une 
pensée pour les personnes qui ont 
traversé cette épreuve seules et 
pour ceux qui ont continué à travail-
ler : personnel soignant, commer-
çants, enseignants, acteurs sociaux, 
employés de grandes surfaces, 
éboueurs, postiers, chauffeurs et tant 
d'autres. Naturellement, nous nous 
devons aussi d’avoir une pensée 
pour les commerçants qui ont dû fer-
mer leur boutique.

› Au delà de l'aspect sanitaire, cette 
crise aura des conséquences écono-
miques et sociales : chômage par-
tiel, difficultés financières, etc. Dans 
les prochaines semaines, cette crise 
nous amènera à mobiliser le Centre 
Communal d'Action Sociale (CCAS) 
pour aider les familles les plus fragiles 
en leur apportant une aide notam-
ment financière.

› Cette crise sanitaire a permis aussi 
de voir se développer un formidable 
élan de solidarité avec un certain 
nombre d'initiatives citoyennes. De 
nombreux élus, partout en France, 
ont aussi fait le choix de faire don de 
leurs indemnités pour aider les plus 
démunis. Si, en tant qu'élus, nous 
avons tous assumé notre mandat, 
il est de notre devoir de montrer 
l'exemple en la matière.

› Aussi, dans cette perspective, j'ai 
également fait le choix de faire don, 
au profit du CCAS, d'un mois de 
mon indemnité de vice-président 
de la communauté de communes. 
J'invite l'ensemble de mes collè-
gues du conseil municipal qui sont 
indemnisés (Maire, Adjoints au Maire 
et conseillers délégués) à en faire de 
même. Si cette action peut appa-
raître symbolique, elle permettra 
néanmoins d'aider un certain nombre 
de familles. Elle permettra aussi de 
démontrer que le conseil municipal, 
de façon unanime, considère que la 
solidarité n'est pas qu'un slogan mais 
doit être, au quotidien, dans notre vie 
d'élu, une réalité et le fil conducteur 
de nos actions.

Prenez soin de vous et de vos 
proches. 

Benjamin Philippon
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Chères Langeaisiennes, Chers Langeaisiens,

› La période de la pandémie du 
COVID 19 a été une période intense 
pour le maire et les adjoints qui se 
sont engagés aux côtés de la popu-
lation.

› Grace à la lettre COVID,  nous vous 
avons régulièrement informés de nos 
actions dans le domaine sanitaire, 
social, économique et scolaire.

› Nous agissons, sans relâche, 
pour que vous puissiez peu à peu 
reprendre avec la prudence et la vigi-
lance qui s’imposent, une vie aussi 
normale que possible.

› Nous avons été et restons présents 
sur le terrain.

› Des réunions d’adjoints ont été 
organisées régulièrement auxquelles, 
M. Philippon qui était confiné à son 
domicile à Saint-Cyr sur-Loire durant 
cette période, a été convié.

› Etre élu, c’est être utile à tous, dans 
les circonstances difficiles comme les 
plus favorables.

› C’est aussi savoir prendre ses res-
ponsabilités, savoir décider quand 
les circonstances exceptionnelles 
l’exigent.

› Etre élu c’est servir les autres.

› C’est notre conception du bien 
public et celle des conseillers muni-
cipaux de la majorité, qui inlassable-
ment sont à vos côtés.

› En cette période si complexe et 
si difficile, sachons garder cet esprit 
soudé et résolument tourné vers 
l’avenir.

Chères Langeaisiennes, 
Chers Langeaisiens,
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Illustrateur notamment du  
« Guide des châteaux de la Loire 
en bandes dessinées », des  
« Histoires incroyables des 24h 
du Mans » et d’adaptations BD 
de romans d’Agatha Christie, 
Thierry Jollet a publié sa première 
BD en 1980 et n’a cessé depuis 
de s’illustrer dans le dessin, entre 
autres dans la presse enfantine. 
Il a aussi exploité son talent dans 
le créneau du dessin animé, avec 
des séries pour la télévision. 
Animant des cours de BD pour 
ados et adultes à l’ARAC de Saint-
Cyr, il vit aujourd’hui à Langeais, 
où il participe à la Journée BD de 
la bibliothèque municipale.

Mille ans après Foulques Nerra, qui éleva en 
994 le donjon carré de Langeais, un nouvel 
ennemi est apparu ce printemps dans l’antique 
cité du guerrier comte d’Anjou. Un ennemi 
invisible : le Covid-19 ! Lequel aura eu raison de 
notre célèbre château-fort du samedi 15 mars 
au jeudi 28 mai, jour d’une réouverture qu’on 
espère durable. 

Soixante-quatorze jours de fermeture : du jamais 
vu qui coûtera cher à l’Institut de France, dont 
le castel avait reçu sur la même période, l’an 
passé, quelque 24 000 visiteurs, soit un quart 
de tous ceux ayant franchi son précieux pont-
levis, le seul du Val de Loire à se fermer chaque 
soir et à s’ouvrir chaque matin.

« Tout en appliquant les règles de distanciation, 
nous maintiendrons cette saison nos saynètes 
de comédiens dans le château et dans le parc, 
notre spectacle de fauconnerie, avec une 
séance le matin et trois l’après-midi, du lundi au 
jeudi », assure Sandrine Durand, la dynamique 
responsable du site. Pour les Langeaisiens, 
l’occasion ou jamais, en cet été français, de 
redécouvrir autour de ces faucons le donjon 
millénaire du Faucon Noir.

un pont-levis
Foulques Nerra 
terrassant le Covid
par Thierry Jollet

Retour sur 
[Sandrine Durand, conservatrice]



Ne plus se serrer la main n’exclut 
pas de se serrer les coudes. 
L’isolement aura redonné du sens 
au collectif, les initiatives d’entraide 
s’étant multipliées au fil des 
semaines. Une solidarité citoyenne 
qui s’est notamment tissée entre  
« couturières masquées ». 

Aux masques citoyens  !  
Sur l’initiative d’Hédia Ghanay, 
adjointe au maire,  accompagnée 
d'Armelle Cousseau, une 
cinquantaine de Langeaisiennes et 
Langeaisiens se sont ainsi investis 
dans la confection de masques en 

tissu. Du jeudi 11 avril au jeudi 21 
mai, ces bénévoles auront ainsi 
fabriqué 2500 masques, dans un 
premier temps à l’intention des 
soignants, de l’EHPAD et des 
commerçants, puis des crèches, 
écoles et collèges, une distribution 
grand public étant prévue le 
samedi 30 mai de 10 à 13h salle 
J.-H. Anglade, là où ont « œuvré » 
certaines des bénévoles… de 
moins de 60 ans, les plus âgées 
étant restées confinées chez elles 
confectionnant sur leur propre 
machine.

Les couturières
masquées

Du fait de l'urgence sanitaire sept 
bénévoles non couturières ont 
fait l'acquisition de machines à 
coudre afin de prêter main forte 
à la production de masque. Elles 
ont de ce fait bénéficié d'une 
formation accélérée délivrée par 
Armelle Cousseau.   

En parallèle, il s’agissait de 
collecter et laisser reposer trois 
jours les tissus, en coton et 
polyester, avant de les découper 
en carrés de 22 cm sur 22, de 
tirer des liens à partir de tee-
shirts, puis de les coudre, les 
laver, les repasser et les ensacher. 
Une douzaine de phases pour un 
masque double face aux normes 
AFNOR. 

Un bel exemple de solidarité, 
d’autant plus remarquable que 
nombre de couturières ont appris 
à coudre pour l’occasion, cinq 
hommes ayant pris part à cet 
élan, qu’ont soutenu, pour le don 
de tissus, l’hypermarché Géant 
Casino, l’entreprise Corolle, la 
Croix-Rouge et Carrefour market 
de Langeais. Photographe de 
studio à Savigné-sur-Lathan et 
à domicile à Langeais, Marie-
Dominique Rigolet a, elle, joué 
gracieusement de l’objectif pour 
garder une mémoire visuelle de 
cette aventure citoyenne qui aura 
ainsi redonné un sens au collectif. 
Mais de là à croire que rien ne sera 
plus comme avant  : on aimerait 
en être sûr…
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 [Marie-Dominique, photographe]
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[ Une cinquantaine de 
bénévoles pour tisser des  
liens de solidarité ]
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Après l’enfer du confine-
ment, le Paradis du sentier 
de plein air. 

Du centre-bourg, à deux 
Notre-Père de l’église, 
quelques marches de 
pierre suffisent pour vous 
transporter à flanc de coteau 
dans un coin de verdure avec 
vue sur le château, la vieille 
ville et jusqu’au pont. On est 
là au Paradis, nom de ce 
site où un cordial collectif de 
Langeaisiens, Les Sauvages 
de nature, vient d’aménager 
un sentier pédagogique 
destiné à préserver la 
biodiversité de cette zone 
verte, très changeante au 
fil des saisons, le fauchage 
tardif permettant de maintenir 
son aspect sauvage.  
À partir de panneaux en bois 
et ardoise, on pourra s’y 
instruire sur la flore et la faune 
de ce biotope, des ateliers 

créatifs autour du végétal, 
des oiseaux, des insectes 
et de la vannerie sauvage, 
de même que des balades 
contées, étant prévus au sein 
de ce petit parc naturel que la 
municipalité, sous l'impulsion 
de l'adjointe à l'environnement 
Hédia Ghanay,  a accepté de 
confier « à titre expérimental » 
à ces bons sauvages. 

L’épidémie ayant stoppé 
les activités des services 
des espaces verts de la 
ville, nombre de plantes 
se sont ainsi épanouies ce 
printemps, notamment des 
orchidées de quatre espèces. 
L’association entend trouver 
des partenaires (entreprises 
ou particuliers) pour mettre 
en place un financement 
participatif à la gloire de son  
« musée à ciel ouvert ».

lessauvagesdenature@protonmail.com

Bi
en

ve
nu

e 
au

 P
ar

ad
is

   [À deux minutes du centre… le Paradis ]

https://langeais.fr/fr/
https://langeais.fr/fr/nw/554205/210043/alerte-evenement-service-gratuit-de-proximite-sms
https://langeais.fr/fr/nw/554205/210043/alerte-evenement-service-gratuit-de-proximite-sms
https://www.facebook.com/profile.php?id=100010772325303
https://langeais.fr/fr/nw/554205/210043/alerte-evenement-service-gratuit-de-proximite-sms
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